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Reconstitution des feuillets originels (Album Pol Ernst, p. 47) 
 

Vestiges d’un feuillet (25 cm x 38 cm) sans filigrane, non identifié. Écartements des pontuseaux : 25 mm / 27 mm / 
28 mm 
 

 

 
 
 
 
 
 
RO 141 (r/v) 
Pensées diverses 
Laf. 536 à 543, Sel. 458-
459 
Dim. 24,5 cm x 35,6 cm 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
RO 405-5 
Morale chrétienne 4 
Laf. 354, Sel. 386 
Dim. 9,2 cm x 4,8 cm 
 
 

 
Le papier RO 405-5 s’intègre parfaitement dans le papier RO 141 : il vient compléter le texte écrit sur deux 

colonnes. Leurs positions respectives sont dues à deux traces qui se complètent : le trait de séparation situé entre les 
deux textes et le jambage du g de orgueil. 
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Ensemble reconstitué (on notera le changement d’encre) 
 

Dieu et les apôtres, prévoyant que les semences d’orgueil feraient naître les hérésies et ne voulant pas leur 
donner occasion de naître par des termes propres, a mis dans l’Écriture et les prières de l’Église des mots et des 
semences contraires pour produire leurs fruits dans le temps. 

De même qu’il donne dans la morale la charité, qui produit des fruits contre la concupiscence. 
 
 
 
 

------- 
Quand la malignité a la raison de son côté, elle devient fière et étale la raison en tout son lustre. 
 
 

------- 
Quand l’austérité ou le choix sévère n’a pas réussi au vrai bien et qu’il faut revenir à 

suivre la nature, elle devient fière par ce retour.  
 
Il n’y a point de doctrine plus propre à l’homme que celle-là qui 

l’instruit de sa double capacité de recevoir et de perdre la grâce à 
cause du double péril où il est toujours exposé de désespoir ou 
d’orgueil. 
------- 

Celui qui sait la volonté de son maître sera battu de plus de 
coups, à cause du pouvoir qu’il a par la connaissance. Qui justus 
est justificetur adhuc, à cause du pouvoir qu’il a par la justice. 

À celui qui a le plus reçu sera le plus grand compte demandé, à 
cause du pouvoir qu’il a par le secours. 

Il y a une différence universelle et essentielle entre les actions 
de la volonté et toutes les autres. 
------- 

La volonté est un des principaux organes de la créance, non 
qu’elle forme la créance, mais parce que les choses sont vraies ou 
fausses selon la face par où on les regarde. La volonté qui se plaît 
à l’une plus qu’à l’autre détourne l’esprit de considérer les qualités 
de celle qu’elle n’aime pas à voir. Et ainsi l’esprit, marchant d’une 
pièce avec la volonté, s’arrête à regarder la face qu’elle aime, et 
ainsi il en juge par ce qu’il y voit. 
 

Toutes les bonnes maximes sont dans le 
monde : on ne manque qu’à les appliquer. 

Par exemple, on ne doute pas qu’il ne faille 
exposer sa vie pour défendre le bien public, et 
plusieurs le font, mais pour la religion point. 
------- 
------- 

Il est nécessaire qu’il y ait de l’inégalité 
parmi les hommes. Cela est vrai, mais cela 
étant accordé, voilà la porte ouverte non 
seulement à la plus haute domination, mais à 
la plus haute tyrannie. 

Il est nécessaire de relâcher un peu l’esprit, 
mais cela ouvre la porte aux plus grands 
débordements. 

Qu’on en marque les limites. Il n’y a point 
de bornes dans les choses : les lois y en 
veulent mettre, et l’esprit ne peut le souffrir. 
 

 
 
Remarque : le verso contient des notes utilisées pour les Provinciales. L’ensemble de ces notes a été barré par 

Pascal. 
 

 


